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voyait aux emplois vacants. Dans le remaniement du personnel 
à opérer, Lisfranc se mil sur les rangs, encouragé, a-t-on dit, 
par Dupuytren lui-même, lequel se serait empressé, auprès de 
l'évoque d'Hermopolis, d'exalter les talents de Lisfranc, de pro­
clamer bien haut son habileté opératoire, son mérite comme 

. professeur et comme chirurgien, son zèle pour l'étude et pour 
la vérité, sa fermeté, sa constance, l'empressement des élèves 
à recueillir ses graves enseignements ; toute l'encyclopédie des 
qualités de Lisfranc aurait donc été consignée dans la lettre 
de présentation destinée à rester dans les bureaux j mais on 
rapporte qu'une autre lettre, lettre secrète et confidentielle, 
adressée au ministre, aurait eu pour conclusion «que, malgré 
ses rares mérites, un homme du caractère de Lisfranc jeterait le 
désordre et la désunion dans une Faculté. Ainsi s'expliquerait la 
préférence qu'aurait obtenue M. Bougon sur Lisfranc; ainsi, 
par contre, s'expliquerait aussi la longue colère de Lisfranc contre 
Dupuytren, ses foudres et les tristes représailles dont nous avons 
parlé de la part de ce dernier, peut-être bien innocent d'une dis­
simulation si perfide, quoique fort en usage chez ces préten­
dus protecteurs, auxquels manque le premier courage, celui de 
la franchise. Hélas ! ce n'est plus un secret aujourd'hui entre 
nos deux ombres illustres. 11 est probable que, bien avant leur 
réunion dans ce lieu où notre fiction les transporte, Lisfranc avait 
rendu justice à son ancien maître ; que, même depuis longtemps, 
ces ressentimens qui ont fait le tourment de leur vie avaient 
pris fin ; car aussitôt la mort de Dupuytren arrivée, il s'opéra 
chez Lisfranc bien des retours ! Lisfranc, dans ses cours, ne 
prononçait plus le nom de Dupuytren qu'avec vénération ; et 
lorsqu'à ce nom de Dupuytren, qui revenait à Lisfranc sans cesse 
comme autorité et souvent comme remords, le professeur se 
découvrait, inclinait sa magnifique tête, oh! qu'alors on lui 
savait gré de cette amende honorable; loin de l'abaisser, elle 
plaçait, à l'adresse de la postérité, son nom à côté de celui du 
grand chirurgien, son patron et son premier maître ! 

Cette petite digression nous a paru indispensable ici, pour 
ne pas laisser plus longtemps la mémoire de Lisfranc sous le 

* 


